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Le Prix Philippe Rotthier a conquis avec ses neuf édi-
tions un rôle précis dans la culture architectonique euro-
péenne grâce à la cohérence avec lequel il a voulu sou-
ligner comme principe de valeur, à travers le choix des 
réalisations primées, une adhésion à un programme de 
rénovation de la ville qui s’oppose à la logique de crois-
sance quantitative basée exclusivement sur le dévelop-
pement économique et a contrario s’attache à l’objectif 
éthique d’une architecture pensée pour améliorer la vie 
des hommes.
Le thème de la session de 2011, « Le temps des réhabili-
tations », met en relief une contradiction caractéristique 
de la croissance urbaine dans quasi tous les pays euro-
péens : la tendance à étendre les villes, en soustrayant des 
espaces au paysage agricole, et cela même quand la quan-
tité des édifices existants non utilisés ou mal utilisés est 
de loin supérieure aux besoins réels. On en vient ainsi à 
instaurer, en contrepartie de la construction de nouveaux 
quartiers, des phénomènes d’abandon de parties urbaines 
encore utilisables, créant des nécroses dans le tissu urbain 
qui entraînent en parallèle une augmentation des dépla-
cements et une accessibilité toujours plus difficiles aux 
équipements publics. On peut dire qu’aujourd’hui la 
majeure partie des villes européennes devront dépasser les 
processus de croissance quantitative pour une croissance 
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qualitative en ayant recours à la rénovation, la restaura-
tion, le réutilisation ou la substitution, quand c’est néces-
saire, des parties urbaines dégradées.
Le vaste thème de la durabilité emprisonné dans le 
concept contradictoire du « développement durable » 
risque de s’épuiser dans l’accumulation de bonnes inten-
tions destinée à la faillite s’il n’arrive pas à se confronter 
avec le thème de la régularisation du développement et 
de la croissance et si on ne sait pas reconsidérer les para-
mètres économiques face auxquels se mesure aujourd’hui 
la situation de survie d’une ville ou d’un peuple.
La réhabilitation se révèle ainsi pour la culture urbanis-
tique la plus avertie le thème central prioritaire pour une 
série de raisons que je voudrais d’abord énumérer avant 
de les commenter. A savoir : surmonter l’opposition entre 
centres historiques et périphéries, développer des straté-
gies qui rapprochent les lieux de travail et de résidence, 
encourager les économies d’énergie et la lutte contre les 
diverses formes de pollution, faciliter la gestion des tissus 
urbains de valeur historique et environnementale.
La dichotomie artificielle entre ville ancienne et ville 
moderne a généré une série de processus négatifs, non 
seulement pour l’organisation correcte du territoire 
urbain, mais aussi en matière de phénomènes contradic-
toires tant sur le plan de la perception que sur celui de 
l’action politique et administrative. Cette dichotomie a 
pour effet de désorienter et éloigner les citadins en fonc-
tion des lieux où ils habitent, déterminant d’abord des 
conflits virtuels, prêts à se transformer, dès que l’occasion 
se présente, en conflits réels.
La réhabilitation des bâtiments anciens et neufs permet 
la convivialité et la proximité avec des activités diversi-
fiées, faisant en sorte que ancien et neuf se compénètrent 
pour réduire leurs contrastes. On trouvera une preuve 
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évidente de cet effet psychologique dans les changements 
fréquents de destination, d’usage et d’ajustement fonc-
tionnel des espaces internes à l’intérieur d’une enveloppe 
extérieure inchangée en raison de sa valeur culturelle de 
mémoire historique. C’est ainsi que se réalise la compé-
nétration positive entre les signes et les conditions envi-
ronnementales appartenant à des époques diverses et 
que le citadin arrive à se sentir à son aise dans une ville 
intégralement moderne dans laquelle le rôle de l’ancien 
n’est pas de forcer ou congeler la survie, mais d’assurer 
l’incontournable intégration de l’expérience du devenir et 
la rencontre entre des générations diverses, éloignées dans 
le temps mais proches dans l’espace.
Il est évident que la réhabilitation apporte, dans l’en-
semble de l’organisme urbain, une liberté de mise en 
place stratégique des différentes fonctions qui peuvent 
faciliter le rapprochement des logements des lieux de tra-
vail et vice versa, puisque les anciennes structures aban-
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données possèdent généralement une grande flexibilité 
d’usage qui permet aussi bien de répondre à de nouvelles 
exigences que de permettre le redimensionnement des 
lieux de production. 
A travers la réhabilitation, le thème de la durabilité peut 
recevoir une formidable impulsion en sélectionnant 
les édifices à réhabiliter en fonction de leur vocation à 
accueillir des équipements pour la captation des énergies 
renouvelables, en supprimant le potentiel polluant des 
veilles installations industrielles ou simplement en déga-
geant des espaces qui contribuent à une nouvelle défini-
tion de la scène urbaine. 
La gestion des centres historiques peut devenir plus facile 
et moins coûteuse pour les villes si la réhabilitation per-
met, avec une stratégie temporelle, précise d’éviter les 
processus de déplacement des populations et de dégrada-
tions sociales qui frappent d’habitude les parties les plus 
anciennes du tissu urbain ou se concentrent les immigrés 
enfermés dans les nouveaux ghettos de la ville moderne.
La centaine de dossiers présentés cette année au Prix 
Rotthier, sont une preuve réconfortante de la mobilisa-
tion de la culture européenne face au thème de la réha-
bilitation. Suivant la classification proposée les dossiers 
concernaient des thèmes spécifiques comme : la meilleure 
restauration d‘un musée, la meilleure transformation d‘un 
édifice religieux, la meilleure mixité d’activités et d’inté-
gration urbaine, la meilleure réhabilitation de logements, 
la meilleure transformation d’installations industrielles, le 
meilleur exemple de reconversion sociale et la meilleure 
architecture issue de la participation.
Les choix du jury se sont portés vers huit œuvres exem-
plaires et trois autres qui ont été distinguées pour leurs 
qualités respectives, toutes seront présentées dans l’expo-
sition qui accompagne la remise du prix.
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La décision du jury d’accorder le premier prix au cinéma 
Sil Plaz à Ilans en Suisse met l’accent sur l’importance 
du fait que l’activité professionnelle de l’architecte ne se 
déroule pas toujours dans une sphère séparée de la vie 
sociale, qu’elle n’est pas qu’un apport technique spécialisé 
qui résout par le haut les problèmes fonctionnels de la 
société, mais qu’elle peut parfois, quand l’occasion se pré-
sente, être le résultat d’une convergence naturelle de com-
pétence, de volonté, de désirs partagés par un ensemble 
de personnes, réalisant une œuvre concrète, une expé-
rience communautaire avec une saveur à la fois antique 
et nouvelle. Antique parce qu’elle fait penser aux sociétés 
primitives où la créativité spatiale n’est pas encore entière-
ment déléguée à l’architecte. Particulièrement présente et 
vive dans les femmes et la maison, cette créativité était le 
fruit d’un travail de groupe dans laquelle l’activité men-
tale et physique, projet et construction, s’interpénétraient 
en temps réel. Nouvelle parce que le rapport entre archi-
tecture et démocratie est encore face à nous, irrésolu et 
fuyant, et qu’il requiert pour être affronté d’une manière 
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réaliste, un engagement remettant en cause le mécanisme 
même avec lequel l’architecture se présente, avec sa neu-
tralité technique, dans le scénario politico-administratif. 
Nouvelle encore parce que le groupe de personnes qui 
se reconnaissent dans la responsabilité qui lie chacun 
de nous au bien-être dans la ville peuvent acquérir une 
nouvelle sensibilité ouverte sur le futur, non comme un 
programme prédéfini à réaliser, mais comme un « désert 
du possible » où chacun peut laisser son empreinte et sur 
lequel les empreintes superposées d’un groupe s’impri-
ment beaucoup plus que celles de celui qui chemine seul.
Dans ses premières éditions, le prix, né de l’amour de 
Philippe Rotthier pour le lien inséparable entre l’anthro-
pisation et l’architecture, a beaucoup insisté sur la récupé-
ration de langages architectoniques capables d’exprimer 
des valeurs partagées et sur le rétablissement du lien avec 
l’histoire glorieuse de la ville européenne. Face à la Babel 
des langages qui dominent l’architecture contempo-
raine, cette session veut interroger et réaffirmer, comme 
l’indique le thème choisi, l’espérance que l’architecture 
pourra maintenir son empreinte éthique pour améliorer 
la vie des hommes à un moment où semble prévaloir une 
involontaire mais désespérante vocation autodestructive.
Ce n’est pas le moindre mérite du prix d’avoir toujours 
recherché une dimension européenne, favorisant ainsi la 
confrontation des analogies et des diversités des climats 
culturels dans les divers pays européens. Les pays aux-
quels appartiennent les réalisations primées et distinguées 
sont, outre la Suisse, l’Allemagne, l’Italie, l’Espagne, la 
Belgique, le Portugal, la France et l’Islande. Un résultat 
équilibré dans lequel se distingue encore, surtout dans les 
pays du sud, des caractéristiques régionales et des diffé-
rences de sensibilités. Les travaux du jury se sont dérou-
lés dans un climat d’analyse et d’autonomie scrupuleuses 
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d’examen des dossiers, avec une discussion finale sereine 
qui a confirmé que la diversité des langages n’était pas 
un obstacle à la reconnaissance individuelle de la qualité, 
qui dans le cas de la réhabilitation est complexe puisque 
l’habileté expressive est moins importante que la capacité 
à identifier les utilisateurs de l’œuvre et à réaliser une 
relecture innovante des valeurs perceptives du bâtiment 
à transformer.
Tous les membres du jury ont unanimement apprécié la 
qualité du cinéma Sil Plaz, une réalisation défendue avec 
perspicacité par Anna Heringer, où les choix et la mise en 
œuvre des matériaux employés sont apparus exemplaires, 
comme l’argile sélectionnée pour ses qualités phoniques 
et prélevée, si l’on peut dire, du paysage de la région, 
tout comme la pierre utilisée pour les seuils. Le jury a 
aussi aimé la sobriété avec laquelle les valeurs architec-
toniques potentielles ont été, après enquête, extraites et 
soulignées, davantage que prétentieusement créées. Une 
architecture existante, précédemment utilisée comme ate-
lier de maréchal ferrant avec les traces du vécu antérieur 
en partie conservées (notamment celles laissées sur le sol 
en ciment), qui vient à notre rencontre, mais est ensuite 
interprétée, transformée, revisitée, bref : une « architecture 
retrouvée ».
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PRIX EUROPÉEN D’ARCHITECTURE EUROPEAN PRIZE OF ARCHITECTURE LAURÉATS 2011 PRIzE WINNERS

P H I L I P P E  R O T T H I E R

PRI   X  DE   L A  MEILLEURE          A RCHITECTURE            PA RTICIP     ATI  V E 
PRI   Z E  F OR   THE    B EST    PA RTICIP     ATI  V E  A RCHITECTURE         

	 Cinema  Si l  P laz ,  l l anz ,  Swi t ze r l and

PRI   X  DE   L A  MEILLEURE          REST   A UR  ATION     D ’ UN   MUS   é E 
PRI   Z E  F OR   THE    B EST    MUSEUM       RESTOR      ATION  

	 Neues  Museum,  Ber l in ,  Deut sch land

PRI   X  DE   L A  MEILLEURE          TR  A NS  F ORM   ATION     D ’ UN   é DI  F ICE    RELI    G IEU   X 
PRI   Z E  F OR   THE    B EST    CON   V ERSION       O F  A  RELI    G IOUS     B UILDIN      G

	 Civ i c  l ib ra r y  E l sa  Morante ,  Lonate  Ceppino  ( Vare se ) ,  It a l i a

PRI   X  DE   L A  MEILLEURE          MI  X IT  é  D ’ A CTI   V IT  é S  ET   D ’ INT   é G R ATIONS      UR  B A INES    
PRI   Z E  F OR   THE    B EST    MI  X  O F  A CTI   V ITIES      A ND   UR  B A N  INTE    G R ATION  

	 Palazzo  de l  Ghiacc io  e  Fr igor i f e r i  Mi lanes i ,  Mi lan ,  It a l i a

PRI   X  DE   L A  MEILLEURE          R é H A B ILIT   ATION     DE   LO  G EMENTS      
PRI   Z E  F OR   THE    B EST    HOUSIN      G  RENO    VATION  

	 Oleander weg ,  Ha l l e -Neus tad t ,  Deut sch land

PRI   X  DE   L A  MEILLEURE          CONSER      VATION     DU   PATRIMOINE         INDUSTRIEL          
PRI   Z E  F OR   THE    B EST    INDUSTRI        A L  HERIT    A G E  CONSER      VATION  

	 Pe landa  de i  su in i ,  Roma,  It a l i a

PRI   X  DE   L A  MEILLEURE          RECON     V ERSION       SOCI    A LE  
PRI   Z E  F OR   THE    B EST    SOCI    A L  CON   V ERSION    

	 Casa  do  Médico ,  São  R a fae l ,  S ine s ,  Por tuga l

PRI   X  SP  é CI  A L  DU   J UR  Y  /  SPECI     A L  J UR  Y  PRI   Z E

	 La  Fondat ion  B oghos s i an  pour  l a  V i l l a  Empain ,  Br uxe l l e s  /  Br us se l ,  Be lg ique  /  Be lg ï e

NOMINÉS        /  NOMIN     ATED 

	 La  Tour  Chicago ,  Par i s ,  France

	 Per imet ra l  bu i ld ing  and  t emple  o f  Diana  Env i ronment s ,  Mer ida ,  España

	 Horn  Aus tur s t rae t i s  og  Laek jaga ta ,  Reyk jav ik ,  Ic e l and

Awarded every three years and created by the architect 
Philippe Rotthier in 1982, this prize acknowledges con-
temporary works, which respect the architectural and 
urban principles which formed the basis for the creation 
of Europe’s most beautiful cities.
The prize was awarded for the ninth time in June 2011.

The  pr i ze  charac t e r i s t i c s

Today, and this will be even more so in the future, a very 
large part of architecture concerns the renovation of exist-
ing buildings that are often given a new use. Factories, 
workshops, covered markets, warehouses, barracks and 
various public and private, secular and religious, aban-
doned or escheated buildings are restored to life and are 
appreciated all the more for being a part of the collec-
tive memory and history or a town or neighbourhood of 
which they are often structuring elements. 
The 2011 Prize rewarded projects that are part of a proc-
ess of urban renaissance, which highlight the pre-existing 
patrimony, improve the quality of life in neighbourhoods 
and favour mixity.

Members  o f  the  ju r y,  under  the  pre s idency

o f  Maur i ce  Culo t ,  were

Fondé en 1982 par l’architecte Philippe Rotthier, ce prix 
d’architecture triennal récompense des œuvres contem-
poraines qui s’inscrivent dans la continuité des principes 
architecturaux et urbains sur lesquels sont fondées les 
plus belles villes d’Europe.
Le prix a été décerné pour la neuvième fois en juin 2011.

Les  ca rac t é r i s t iques  du  pr ix

Aujourd’hui, et plus encore demain, une très large part 
du domaine de l’architecture concerne désormais la réha-
bilitation d’anciens bâtiments qui se voient dotés le plus 
souvent d’une nouvelle affectation. Usines, ateliers, halles, 
entrepôts, casernes, édifices divers publics et privés, civils 
et religieux, désaffectés ou en déshérence, renaissent alors 
à la vie et sont d’autant plus appréciés qu’ils participent 
de la mémoire et de l’histoire d’une ville ou d’un quartier 
dont ils constituent souvent des éléments structurants.
Le Prix 2011 a récompensé des réalisations qui s’inscri-
vent dans un processus de renaissance urbaine, qui valo-
risent le patrimoine préexistant et renforcent la qualité de 
vie dans les quartiers et privilégient la mixité.

Le  jur y  du  Pr ix ,  p ré s idé  par  Maur i ce  Culo t ,

é t a i t  composé  de

Chr i s t i an  Biecher ,  a r ch i t e c t e ,  Fr ance   /   a r ch i t e c t ,  Fr ance ,  Ben  B o lgar ,  a r ch i t e c t e ,  Grande -Bre t agne   /   a r ch i t e c t , 
Grea t   Br i t a in ,  Anna  Her inger ,  a r ch i t e c t e ,  Au t r i che   /   a r ch i t e c t ,  Aus t r i a ,  André  Jacqmain ,  a r ch i t e c t e , 
Be l g ique   /   a r ch i t e c t ,  Be l g ium,  Chr i s t i an  Las se r re ,  é conomi s t e ,  Be l g ique   /   e conomi s t ,  Be l g ium,  Jean-Pau l  Midant , 
h i s to r i en ,  Fr ance   /  h i s to r i an ,  Fr ance ,  K at ia   Pecn ik ,  j ou rna l i s t e ,  Fr ance   /   j ou rna l i s t ,  Fr ance ,  Wil l i am Pes son , 
a r ch i t e c t e ,  Fr ance   /   a r ch i t e c t ,  Fr ance ,  Jean‑Bapt i s t e   Pi e t r i ,  a r ch i t e c t e ,  Fr ance   /   a r ch i t e c t ,  Fr ance ,  Pao lo  Por toghes i , 
a r ch i t e c t e ,  théo r i c i en  e t  p ro f e s s eu r  d ’ a r ch i t e c tu re ,  I t a l i e   /   a r ch i t e c t ,  th eo r i s t  and  p ro f e s so r  o f  a r ch i t e c tu re ,  I t a l y.
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architecture participative participative architecture

Cinéma Sil Plaz,  

Ilanz,  Suisse

Sil Plaz Cinema,  

Ilanz,  Switzerland

Ramun F ide l  Capaul  e t  /  and  Gord ian  B lumentha l ,  arch i tec te s  /  arch i tec t s

It is already more than 20 years since the last cinema in 
Ilanz, a small alpine village in Switzerland with 2286 
inhabitants, closed its doors. In 1989, a small group of 
committed film buffs founded the “Film Club of Ilanz” 
and in 2004 moved into a former blacksmith’s forge 
located below a 19th century apartment building. After 
two years of operating informally, it was clear that the 
cinema met a demand from a sufficient number of cin-
ema-goers from Ilanz and the surrounding region. The 
club members therefore decided to convert the premises 
permanently to their needs and set up a cinema that 
could also be used for theatre plays and concerts, com-

plete with heating and ventilation sys-
tem, a projection room and bar-restau-
rant with a dance floor. 
The soundproofing measures, required 
due to the presence of apartments on 
the upper floors, involved building 
inner walls of clay obtained from the 
surrounding region; the porous sur-
face of the packed clay was left in the 
raw state as it was particularly suited to 
absorbing sound. 
Clay was also used for the ceiling in the 
form of panels strengthened with reed 
stems. The seats were made of solid 

Il y avait déjà plus de vingt ans que le dernier cinéma de 
Ilanz, petite ville suisse alpine de 2 286 habitants, avait 
fermé ses portes, lorsque, en 1989, quelques irréductibles 
cinéphiles fondèrent le « Film-club de Ilanz ». En 2004, 
ils s’installèrent dans une ancienne forge située sous un 
immeuble du XIXe siècle. Au terme de deux années de 
fonctionnement à la bonne franquette, il se confirma que 
le cinéma répondait effectivement à l’envie de suffisam-
ment de spectateurs venant de Ilanz et de sa région. En 
conséquence, les membres du club décidèrent d’aménager 
durablement les lieux en installant une salle de cinéma, 
pouvant servir aussi pour des concerts et du théâtre, avec 
un système de chauffage et de ventila-
tion, une cabine pour la projection et 
un bar-restaurant avec salle de danse. 
Les mesures acoustiques, exigées par 
la présence d’appartements aux étages, 
consistèrent à édifier des contre-murs en 
argile provenant d’une vallée de la région ; 
la surface poreuse de l’argile damée et lais-
sée à l’état brut convenant tout spéciale-
ment à l’absorption des sons. 
L’argile fut également utilisée pour le 
plafond mais sous forme de panneaux 
renforcés avec des tiges de roseaux. Les 
sièges réalisés en chêne européen massif 
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European oak and covered with cushions in Moroccan 
leather made by members of the film club. 
For the other rooms the architects simply removed recent 
painting and plaster and repaired the original lime plas-
ter. The existing cement floors were left as they were, 
complete with their signs of wear. The added elements, 
such as the bar, projection room and toilets, were made 
using simple sheet metal and solid oak. The sinks were 
made using a local natural stone. 
The cinema was inaugurated on 3 September 2010.
The jury liked this original coming together of the 
archaic and the high-tech, between ‘poor art’ and sophis-
ticated media technology. It stressed the originality of the 
associative approach, the simplicity and beauty of the 
cinema, the judicious choice and use of materials that 
are both lasting and ecological, and the way in which 
the available funds were used wisely: efficient technical 
equipment, comfortable and lasting seats, rough sheet 
metal dividing walls, packed clay walls, traditional lime 
plaster and coatings, natural ventilation.

sont dotés de coussins en cuir du Maroc réalisés par les 
membres du Film-club. 
Pour les autres pièces, les architectes se sont limités à 
enlever des peintures et des enduits récents et à réparer les 
enduits originaux à la chaux. Les sols anciens en ciment 
ont été laissés en l’état avec leurs traces d’usure. Les élé-
ments rapportés, comme le bar, la cabine de projection 
et les toilettes ont été réalisés avec de simples feuilles de 
métal et du chêne massif. Les éviers ont été fabriqués 
dans une pierre naturelle locale. 
Le cinéma a été inauguré le 3 septembre 2010.
Le jury a apprécié cette rencontre originale entre l’ar-
chaïque et le high-tech, entre l’art pauvre et la techno-
logie sophistiquée des médias. Il a souligné l’originalité 
de la démarche associative, la simplicité et la beauté de 
l’aménagement de la salle de cinéma, la justesse dans le 
choix et la mise en œuvre des matériaux à la fois durables 
et écologiques et la manière dont l’accent financier a été 
placé chaque fois à bon escient  : un équipement tech-
nique performant, des fauteuils confortables et durables, 
des cloisons en tôle brute, des murs en argile damée bruts 
de décoffrage, des enduits et des peintures traditionnelles 
à la chaux, une ventilation naturelle.
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The Neues Museum on an island in the River Spree in 
Berlin, known as Museum Island, was designed by the 
architect Friedrich August Stüler and built between 1841 
and 1859. It was Kaiser Friedrich Wilhem IV who had 
wanted the museum to be built. Consisting of two large 
interior courtyards, it was the first museum on three 
floors to be designed as a cube with a flat roof. The rich 
and exuberant interior was in marked contrast to the 
exterior sobriety. 
The museum’s architectonic language is seen as being the 
first interpretation of the Prussian architectural theory 
that combines modern engineering and neoclassicism 
within a coherent concept. 
The museum suffered extensive bomb damage during 
the Second World War. Some sections were destroyed 
entirely and others seriously damaged. Its ruins were long 

exposed to the elements and 
it was not until 1997 that the 
David Chipperfield firm of 
architects won the competition 
to rebuild the museum in asso-
ciation with Julian Harrap. 
The project’s key aim was to 
recreate the original volume 
and repair and restore the 
destroyed sections. The origi-

Les Neues Museum sur l’île de la Spree ou l’île Musées 
à Berlin a été dessiné par l’architecte Friedrich August 
Stüler et construit de 1841 à 1859 sous le règne du roi 
Friedrich Wilhelm IV. Comprenant deux larges cours 
intérieures, ce fut le premier musée de trois étages conçu 
comme un cube avec un toit plat. Contrastant avec la 
sobriété extérieure qui reflète l’influence de l’école de 
Schinkel, l’intérieur est riche et exubérant. Le langage 
architectonique du musée est interprété comme la pre-
mière manifestation de la théorie architecturale prus-
sienne qui unit, dans un concept cohérent, l’ingénierie 
moderne et le néo-classicisme. 
Le bâtiment a été sévèrement touché par les bombar-
dements de la Seconde Guerre mondiale. Des parties 
entières furent détruites et d’autres gravement endomma-
gées. Pendant longtemps, ces ruines furent exposées aux 
intempéries et ce n’est qu’en 
1997 que l’agence de David 
Chipperfield remporta, en 
association avec Julian Harrap, 
le concours pour la reconstruc-
tion du musée. 
L’objectif clé du projet était de 
restituer le volume original, 
réparer et restaurer les parties 
détruites. La séquence origi-

restauration d’un musée museum restoration

Neues Museum,  

Berlin,  Allemagne

Neues Museum,  

Berlin,  Germany

David  Chipper f i e ld  Arch i tec t s  avec  /  w i th  Ju l ian  Harrap
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nal sequence of rooms was thus re-established and placed 
in relation to the new sections of the museum that ensure 
continuity with the pre-existing structure. 
In October 2009, after 60 years of being left a ruin, the 
Neues Museum opened its doors to the public. The third 
building to be restored on Museum Island, it houses the 
collections of the Egyptian Museum and of the Museum 
of Prehistory and Antiquity. The new monumental stair-
case evokes the former staircase without recreating it and 
assumes a place within the bare, majestic volume of the 
hall that has lost its original ornamentation. It was not 
until after German reunification in 1990 that the coordi-
nated restoration of Museum Island could begin, incor-
porating five museums, gardens and exterior spaces. 
The rebuilt or repaired sections of the Neues Museum 
were modernised within the framework set by the rules 
of historical preservation and the equipment installed in 
accordance with international standards. Facilities for vis-
itors (auditoriums, temporary exhibition areas, museum 
shop, café, etc.) as well as activities linked to the infra-
structure (museum’s depot of works, restoration work-
shops, etc.) will be sited close to the new building and 
also designed by the David Chipperfield firm of archi-
tects. Their inauguration is planned for 2014.

nelle des salles a ainsi été rétablie et mise en relation avec 
les nouvelles parties du musée qui assurent la continuité 
avec l’ancienne. 
En octobre 2009, après plus de soixante ans en l’état de 
ruine, le Neues Museum a ouvert ses portes au public. 
Troisième édifice restauré sur l’île aux Musées, il accueille 
les collections du musée égyptien et celles du musée de 
la préhistoire et de l’Antiquité. Le nouvel escalier monu-
mental rappelle l’ancien, sans pour autant le restituer et 
prend place dans le volume nu et majestueux du hall qui 
a perdu son ornementation originale. Ce n’est qu’après la 
réunification de l’Allemagne en 1990 que la restauration 
coordonnée de l’île aux Musées a pu être entreprise, inté-
grant cinq musées, des jardins et des espaces extérieurs. 
Les parties reconstruites ou réparées du Neues Museum 
ont été modernisées dans le cadre fixé par les mesures 
de préservation historique et les équipements installés 
selon les standards internationaux. Les aménagements 
destinés aux visiteurs (auditoires, lieux d’expositions 
temporaires, boutique du musée, café…) ainsi que les 
activités liées à l’infrastructure (dépôts des œuvres, ateliers 
de restaurations…) seront regroupés à proximité dans 
un bâtiment neuf, également conçu par l’agence de 
David Chipperfield, dont l’inauguration est prévue en 2014.
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The former San Michele chapel was already home to a 
public library when the architects were entrusted with the 
mission of renovating and converting it. 
The decision was taken to restore the exterior of the 
chapel identical to the original form and demolish the 
rather unfortunate annex that had recently been attached 
to it. The challenge was to create the library on the two 
existing floors of the chapel and to build a new detached 
wing designed as a technical block for the lift and stairs, 
toilets and archive room. 
The truncated form of the new annex reflects the desire 
to conserve the visual priority of the chapel. The two 
volumes are linked on the ground floor by a hall with a 
glazed roof while a narrow footbridge links the annex to 
the chapel first floor. 
The ground floor of the chapel is for readers, the books 
arranged in compartments that can be expanded or 
reduced as desired. The previously unoccupied first floor 
is now a conference room and newspaper reading room. 
This small-scale project - just 442 square metres of useful 
space – impressed the jury with the quality of the plans, 
the simplicity of the planning of the approaches, the 
judiciousness of the scale, and the beauty of the contrast 
between the old and new volumes, both by day and night. 

L’ancien oratoire San Michele abrite déjà une bibliothèque 
municipale lorsque les architectes se voient confier, en 
2006, la mission de la restaurer et de la réaménager.
La décision est prise de restaurer extérieurement l’oratoire à 
l’identique et de démolir l’annexe plutôt malheureuse d’as-
pect qui lui avait été accolée récemment. Le parti est celui 
de réaménager la bibliothèque sur les deux niveaux exis-
tants dans la chapelle et de construire une aile neuve déta-
chée, conçue comme un bloc technique qui accueille un 
ascenseur et un escalier, des toilettes et un local d’archives.
La forme tronquée de la nouvelle annexe répond au désir 
de conserver la priorité visuelle à l’oratoire. Les deux 
volumes sont reliés au rez-de-chaussée par un hall dont la 
couverture est vitrée tandis qu’une étroite passerelle met 
en relation l’annexe et l’étage de la chapelle.
Le rez-de-chaussée de la chapelle accueille les  lecteurs, 
les ouvrages étant disposés dans des casiers modulables à 
souhait. L’étage, jadis inoccupé, est affecté à une salle de 
conférence et un espace de lecture de journaux.
Ce projet de petite dimension - il couvre seulement 
442 mètres carrés de surfaces utiles - a séduit le jury 
par la qualité des plans, la simplicité de l’aménagement 
des abords, la justesse de l’échelle et la beauté de la 
confrontation des volumes anciens et modernes tant 
de jour que de nuit.

transformation d’un édifice religieux conversion of a religious building
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The Milan Refrigeration Depot (Magazini Refrigeranti e 
Ghiacio Gondrand Mangili) on the via Piranesi in Milan 
was built in 1899 close to the Porta Vitoria goods sta-
tion and served originally as a depot for foodstuffs and 
the production of ice used in their conservation, and later 
as a store for furs destined for the clothing industry. 
Covering 17 000 m², this refrigerated warehouse was one 
of the biggest in Europe and the symbol of the Lombardy 
spirit of enterprise at the time of the second industrial 
revolution, that of electricity. 
As ice was produced here, in 1923 it was decided to build 
an Ice Palace – the Milan ice rink – alongside this cold 
production plant. Extending to 6000 m² the rink was 
designed on the model of a classical circus with a central 
rink bordered by grandstand seating.

Les Frigos de Milan (Magazini Refrigeranti e Ghiacio 
Gondrand Mangili) de la rue Piranèse ont été construits 
en 1899 à proximité de la gare de marchandises de Porta 
Vitoria. Ils servaient, à l’origine, de dépôt pour les den-
rées alimentaires et à la fabrication de la glace pour leur 
conservation, puis pour le stockage de fourrures destinées 
à l’industrie d’habillement. 
Avec ses 17 000 m², cet entrepôt réfrigéré - alors un des 
plus grands d’Europe - est le symbole de l’esprit d’entre-
prise lombard au temps de la seconde révolution indus-
trielle, celle de l’électricité. 
Puisqu’on fabriquait ici du froid, il fut décidé en 1923 
de construire à côté un Palais des Glaces de 6000 m² - la 
patinoire de Milan - conçu comme un cirque classique 
avec une piste centrale bordée de tribunes périphériques. 

mixité d’activités et d’intégrations urbaines mix of activities and urban integration

Reconversion d’un ensemble 

frigorifique, Milan, Italie

Conversion of a refrigeration 

complex, Milan, Italy

DAP Studio  E lena  Sacco  e t  /  and  Pao lo  Dane l l i
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 Between 1923 and 1999, when it was decided to rehabili-
tate them, the two buildings existed the one next to the 
other without any communicating link. 
The site of the Milan Refrigeration Depot is administered 
by the Open Care company that manages the buildings 
and their activities. Open Care entrusted the restoration 
to the 5+1AA agency that understood the importance 
of creating a “neighbourhood effect” as the via Piranesi 
had declined since the closure of the ice rink. A new pro-
gramme was drawn up for the Ice Palace that was reno-
vated and converted for sociocultural events, while the 
huge cold storage building is now used for the conserva-
tion and restoration of works of art and the long building 
that stretches along the via Piranesi houses the entrance, 
a large café, offices and a refrigerated storage area in the 
basement. This building now has a new green glass exte-
rior, creating a chromatic atmosphere that contrasts, by 
day and by night, with the drab grey of the environment. 
The architects chose to make this former refrigerated 
complex, located on the outskirts of the city, a visual 
and symbolic focus of attention, especially when arriving 
from Linate airport. It acts as a sign located at the junc-
tion of the past, as embodied by the existing city, and of 
the future, as represented by the present development of 
the Milan suburbs. 
The jury appreciated the way in which the architects 
achieved a synthesis of the site and its history, linking the 
two buildings and lending to each a specific role in the 
way it is perceived by users, visitors and passers-by. 

Entre 1923 et 1999, date à laquelle est décidée leur réhabi-
litation, les deux bâtiments coexistent sans communiquer. 
Le site dit des « Frigos milanais » est géré par la société 
Open Care qui administre les bâtiments et leurs activités, 
et qui en a confié la restauration à l’agence 5+1AA. Celle-
ci comprend qu’il est important de créer « un effet de 
quartier », la rue Piranèse étant tombée en léthargie après 
la fermeture de la patinoire. Un nouveau programme est 
élaboré pour le Palais des Glaces, réhabilité, qui est affecté 
à des manifestations socioculturelles, le vaste bâtiment 
des frigos est utilisé pour la conservation et la restaura-
tion d’œuvres d’art, tandis que le long bâtiment qui longe 
la rue Piranèse accueille l’entrée du site, un grand café, 
des bureaux et, en sous-sol, un espace de stockage réfri-
géré. Ce bâtiment est habillé d’une nouvelle peau de verre 
coloré, de façon à créer une ambiance chromatique qui 
contraste, tant la journée que la nuit, avec la grisaille de 
l’environnement. 
Les architectes ont opté pour faire des anciens frigos, 
situés à un des seuils de la ville, un point d’accroche 
visuel et symbolique, en particulier lorsque l’on vient de 
l’aéroport de Linate. Un signe situé à la césure du passé, 
qu’incarne la ville existante, et du futur que représente 
l’actuel développement des périphéries de Milan. 
Le jury a apprécié la manière dont les architectes ont 
réalisé une synthèse du site et de son histoire, relié les 
bâtiments entre eux et donné à chacun d’eux un rôle spé-
cifique dans la perception qu’en ont les utilisateurs, visi-
teurs et passants.
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Following the Second World War, town planning policy 
moved away from the European urban tradition that 
involved building neighbourhoods with closed blocks 
with street facades and rear gardens and courtyards. This 
tried and tested method of building towns was replaced by 
a simplistic egalitarian system of monofunctional apart-
ment buildings, laid out like incongruous objects and 
with no relation to a coherent and nameable public space. 
Today the lesson has been learned from this experience 
that proved disastrous on a large scale and just about eve-
rywhere in Europe apartment blocks and high rises have 
been replaced by living neighbourhoods that renew with 
the tradition of mixity and urban continuity. Although 
it will not be possible to systematically demolish all such 
developments, those that must remain can be improved. 
This is why the jury chose to award the conversion of a 

particularly unsightly apart-
ment block into a building 
that is much more pleasing 
to the eye architecturally 
speaking, which improves 
the relationship with the 
public space, and that creates 
better conditions of housing 
and conviviality. 

Au lendemain de la Seconde Guerre mondiale, la poli-
tique urbanistique s’est détournée de la tradition urbaine 
européenne qui consistait à construire des quartiers avec 
des îlots fermés déterminant des façades sur rues et sur 
cours et jardins. À ce mode de faire la ville qui avait fait 
ses preuves, on a substitué un système égalitariste sim-
pliste de barres monofonctionnelles, posées comme des 
objets incongrus et sans relation avec un espace public 
cohérent et nommable. Aujourd’hui la leçon a été tirée 
de cette expérience désastreuse à grande échelle et, un 
peu partout en Europe, nombre de barres et de tours sont 
remplacées par des quartiers vivants qui renouent avec 
la tradition de mixité et de continuité urbaine. On ne 
pourra cependant procéder à la destruction systématique 
de toutes les barres, mais celles destinées à rester en place 
peuvent cependant être améliorées. 
C’est pourquoi le jury a tenu à 
primer la transformation d’une 
barre de logements particuliè-
rement ingrate en un bâtiment 
qui crée de meilleures condi-
tions d’habitat et de convi-
vialité, améliore le rapport 
avec l’espace public et est plus 
agréable à voir du point de vue 
architectural.

réhabilitation de logements housing renovation

Transformation  

de logements sociaux,  

Oleanderweg, Halle, Allemagne

Conversion  

of a social housing block,  

Oleanderweg, Halle, Germany
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Oleanderweg was originally an apartment block on five 
floors built of prefabricated concrete panels of the kind 
used everywhere in Germany in the early 1960s. This 
was partially hollowed out to create a new crenellated 
silhouette that is less monolithic and coercive. By remov-
ing alternating sections of the upper part it was possible 
to create large balconies on the third and fourth floors. 
Also, the uniform plan type of the original apartments 
was replaced by 18 plan types, the number of apartments 
being reduced from 125 to 81 with sizes ranging from 
35 to 135 square metres. The ground floor apartments 
were combined with the first floor apartments to cre-
ate duplexes covering 135 square metres, also known as 
“townhouses”. The space between the block and the street, 
formerly used for parking, was laid out as private court-
yards and gardens bordered by walls to ensure intimacy 
for the occupants. Large balconies were also added on the 
garden side. To save energy, the building was fitted with 
external insulation of between 12 and 14 centimetres.
The renovated building was completed in April 2010. 
The development cost 7.5 million euros, with construc-
tion costs working out at € 510 per square metre.

À l’origine la barre dite Oleanderweg comprenait cinq 
étages et était réalisée avec des panneaux en béton pré-
fabriqué du type de ceux qui ont été utilisés partout en 
Allemagne au début des années 1960. Elle a été partiel-
lement évidée de manière à créer une silhouette neuve 
en créneau, moins monolithique et coercitive. En enle-
vant alternativement des sections de la partie supé-
rieure, il a été possible de créer de grandes terrasses aux 
3e et 4e étages. Et, en remplacement du plan-type d’ap-
partement original, 18 types de plans ont été créés et le 
nombre d’appartements est passé de 125 à 81, de tailles 
diverses, variant de 35 à 135 mètres carrés. Les appar-
tements localisés au rez-de-chaussée ont été combinés 
avec ceux du premier étage pour créer des duplex de 135 
mètres carrés, appelés « maisons de ville ». L’espace entre 
la barre et la rue, jadis utilisé en parking, a été aménagé 
en cours et jardins privatifs bordés de murs qui assurent 
l’intimité des occupants. Côté jardin, de larges balcons 
ont été ajoutés. Pour préserver l’énergie, le bâtiment a été 
pourvu d’une isolation extérieure de 12 à 14 centimètres. 
Le bâtiment réhabilité a été livré en avril 2010. L’opéra-
tion a coûté 7,5 millions d’euros, le coût de construction 
s’élevant à 510 € le mètre carré.
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The restoration of the “Pelanda dei suini” (pigskin tan-
nery), a part of the Testaccio slaughterhouse complex in 
Rome, situated close to the Tiber, was decided in 2001 
and carried out between 2007 and 2010. 
The original building was built between 1888 and 1894 
according to plans drawn up by the Roman architect 
Gioacchino Ersoch (1815-1902). In 1924 a gallery was 
added that modified the building’s original symmetry. 
On carrying out the renovation, the architects used this 
gallery to serve the various parts of the building. 
After several years of studies and the drawing up of two 
preliminary designs, the project implemented adopted 
strong ideas such as the creation of vast glazed walls, sup-
ported by metal structures, in accordance with the origi-

nal Fink trusses, which 
enable the main aisle to 
be divided without los-
ing the transparency 
and view of the whole. 
Another notable feature 
is the circular meeting 
rooms, located above 
and as an extension to 
the volumes provided by 
seven former tanks.

La restauration de la « Pelanda dei suini » (la tannerie 
des peaux de porcs), partie du complexe des abattoirs 
de Testaccio à Rome, situés à proximité du Tibre, a été 
décidée en 2001 et réalisée de 2007 à 2010. 
Le bâtiment d’origine, édifié de 1888 à 1894 d’après les 
plans de l’architecte romain Gioacchino Ersoch (1815-
1902), s’est vu adjoindre en 1924 une galerie qui a modi-
fié la symétrie d’origine de l’édifice ; galerie que, lors de la 
restauration, les architectes mettront à profit pour desser-
vir les différentes parties du bâtiment. 
Au terme de plusieurs années d’études et de l’élaboration 
de deux avant-projets, le projet qui sera exécuté retient les 
idées fortes comme la création de vastes cloisons vitrées, 
supportées par des structures métalliques, en accord avec les 
fermes Polonceau d’ori-
gine, qui permettent de 
diviser la grande nef sans 
pour autant en perdre la 
transparence et la vision 
d’ensemble. On note aussi 
la création de salles de réu-
nions circulaires, localisées 
au-dessus et dans le pro-
longement des volumes de 
sept anciens réservoirs. 

conservation du patrimoine industriel industrial heritage conservation

Transformation  

des anciens abattoirs de Rome  
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Conversion 

of Rome’s former slaughterhouse 

into a cultural centre, Italy
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The architects’ choice to preserve a maximum of the 
existing elements - such as the metal frames, the caul-
drons, the boilers, the vats, the tanks and above all the 
aerial rails that were used to transport the pig carcasses 
- helps to make this a unique development where the 
strong presence of the past stimulates an understanding 
of the site.
This steeping in history does not, however, exert a nos-
talgic pressure on the contemporary activities due to the 
timeless nature the architects were able to lend to their 
interventions that are both well judged and restrained 
and that have the effect of incorporating light as a new 
and living element bringing joyous life to a formerly 
secret place, hidden from the city and from sight, dedi-
cated to the slaughter and dismembering of living crea-
tures and the tanning of their skins.

Le choix des architectes de préserver un maximum d’élé-
ments existants comme les charpentes métalliques, les 
chaudrons, les chaudières, les cuves, les réservoirs et sur-
tout le chemin de rails aérien qui servait à véhiculer les 
carcasses de porcs, contribuent à faire de cette réalisation 
un lieu unique où la forte présence du passé stimule la 
compréhension des lieux.
Cette saturation de l’histoire ne pèse cependant pas nos-
talgiquement sur les activités contemporaines, grâce au 
caractère intemporel que les architectes ont su donner à 
leurs interventions, légères et sensibles, qui intègrent la 
lumière comme matériau neuf et vivant pour faire vibrer 
joyeusement un lieu jadis secret, hors de la ville et de la 
vue, voué à l’abattage et au dépeçage d’êtres vivants et au 
tannage de leurs peaux. 
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The building is situated in the province of Alentejo, on 
Portugal’s south coast, a holiday resort for families seek-
ing some cool sea air. 
In the 1960s the government started work on building an 
industrial port designed to handle oil from Angola. This 
vast project involved the creation of transport infrastruc-
ture as well as the development of housing and facilities 
for the population that would be attracted to the area. 
After the April 1974 revolution work was stopped and only 
resumed very recently with the arrival of new industries 
that gravitated to the vicinity of the refinery. The impact 
on the environment of these industries and the building of 
new neighbourhoods has been extremely negative. 
The Quinta de Sao Rafael is a former farm situated on a 
clifftop overlooking the Atlantic Ocean. It was divided 
up into building plots without any real concern for 

planning. All that survived of 
the original buildings were the 
18th century former manor house 
in the Pombalin style and a few 
outbuildings for the workers and 
storage. A number of recent char-
acterless habitations subsequently 
sprang up around them. After 10 
years of being totally abandoned, 
the old buildings were acquired by 

Le bâtiment est situé dans la province de l’Alentejo, sur 
le littoral sud du Portugal, un endroit de villégiature pour 
les familles à la recherche de la fraîcheur. 
Dans les années 1960, le régime a entamé la construction 
d’un port industriel destiné à recevoir le pétrole 
de l’Angola. Ce vaste projet impliqua la réalisation 
d’infrastructures de transport mais aussi la conception 
de logements et d’équipements pour les populations 
appelées à s’installer. 
Après la révolution d’avril 1974, les travaux ont été arrêtés 
et n’ont repris que très récemment avec l’arrivée de nou-
velles industries venues se greffer autour de la raffinerie. 
L’impact sur le paysage de ces industries et la construc-
tion de nouveaux quartiers a été extrêmement négatif. 
La Quinta de Sao Rafael est une ancienne propriété agri-
cole située sur une falaise qui domine l’océan Atlantique. 
Elle a été morcelée en terrains à 
bâtir sans réel souci d’urbanisme. 
Seuls, l’ancien bâtiment seigneu-
rial du XVIIIe siècle dans le style 
pombalin et quelques bâtiments 
annexes pour les ouvriers et les 
entrepôts ont survécu, entou-
rés d’une suite d’habitations 
récentes et sans caractère. Après 
dix années d’abandon total, les 

reconversion sociale social conversion
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the Portuguese Order of Doctors to create a residence with 
20 bedrooms for elderly doctors requiring assistance, a site 
for medical meetings, a restaurant, a library and an under-
ground garage.
The architect José Baganha was selected following his 
response to the call for tenders issued by the Portuguese 
Order of Doctors. His project consists of restoring the 
former manor house while combining it with a new 
building that replaces the former outbuildings that were 
in a state of ruin.
The new building was designed with a desire to make 
a clear reference to the region’s urban typologies and is 
linked to the main house by a closed footbridge that 
crosses the former path that leads to the beach and that 
the architect wanted to retain. 
The interiors present a high level of thermal and acoustic 
comfort and a solar power unit has been fitted under the 
roof of the new building. The carpentry is in wood, the 
roof in traditional tiles, while locally made azulejos are 
used for the interior.
Originally opposed to the restoration of the former 
house, as all that remained standing was the external 
walls, the mayor of Sines finally changed his mind at the 
request of the inhabitants who were attached to the col-
lective memory of their area. 
 

anciens bâtiments ont été achetés par l’Ordre des méde-
cins portugais pour y créer une résidence de 20 chambres 
pour médecins âgés ayant besoin d’assistance, un lieu 
pour organiser des rencontres médicales, un restaurant, 
une bibliothèque et un garage en sous-sol. 
L’architecte José Baganha a été choisi pour son projet qui 
consistait à restaurer l’ancienne demeure seigneuriale en 
l’articulant avec un bâtiment neuf destiné à remplacer les 
anciennes dépendances en ruine. Ce bâtiment a été des-
siné avec une volonté de référence claire aux typologies 
urbaines de la région et il est relié à la maison principale 
par une passerelle fermée qui enjambe l’ancien chemin qui 
conduit à la plage et que l’architecte a tenu à conserver. 
Les intérieurs présentent un niveau de confort thermique 
et acoustique élevé et une centrale solaire a été placée sur 
la toiture du nouveau bâtiment. Les menuiseries sont en 
bois, les toitures en tuiles traditionnelles, des azulejos de 
fabrication locale ont été utilisés à l’intérieur.
D’abord opposée à la restauration de l’ancienne demeure, 
car il n’en restait que les murs extérieurs, la mairie de 
Sines a finalement changé d’avis à la demande des habi-
tants attachés à la mémoire collective de leur quartier.
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The villa was built between 1931 and 1934 according to 
the plans of the architect Michel Polak in response to the 
commission from Baron Louise Empain, aged 23 at the 
time. The building, which forms an exceptional example 
of the Art Deco style, can be regarded as the counterpart 
to the Stoclet town house built 20 years earlier. 
After many vicissitudes the villa was occupied by squat-
ters and vandalised in the early 2000s. It was bought by 
the Boghossian Foundation in 2006 that restored it to 
the original form wherever possible. The villa was listed 
in 2007. The Foundation has made the villa its inter-
national headquarters and a centre of art and dialogue 
between the cultures of the East and West. The restored 
Villa Empain and the thematic exhibitions held there 
have met with a growing success since being opened to 
the public in April 2010.

La villa a été édifiée de 1931 à 1934 sur les plans de 
l’architecte Michel Polak en réponse à la commande du 
baron Louis Empain alors âgé de 23 ans. Le bâtiment, 
qui forme un ensemble Art Déco exceptionnel, peut être 
considéré comme le pendant de l’hôtel Stoclet construit 
vingt ans plus tôt. 
Après de nombreuses vicissitudes, la villa finit par être 
squattée et vandalisée au début des années 2000. Elle est 
rachetée en 2006 par la Fondation Boghossian qui, par-
tout où c’est possible, la restaure à l’identique. La villa est 
classée en 2007. La fondation y installe son siège inter-
national ainsi qu’un centre d’art et de dialogue entre les 
cultures d’Orient et d’Occident. 
La villa Empain restaurée et ses expositions thématiques 
connaissent un succès grandissant depuis l’ouverture au 
public en avril 2010.

prix spécial du jury special jury prize

Restauration de la Villa Empain, 

Bruxelles

Renovation of the Villa Empain, 

Brussels

Bureaux  d’arch i tec ture  /  Arch i tec ture  f i rm MA 2,  Franc i s  Metzger  e t  a s soc ié s  /  and 

par tners ,  a s s i s t é  de  /  a s s i s t ed  by  Phi l ippe  de  B loos
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Restructuring of the archives building of the Cour des 

Comptes as offices 2005-2009. 

The archives building of the Cour des Comptes (Audit 
Office) was built in 1910 by the architect Constant 
Moyaux in reinforced concrete according to the Henne-
bique process in the “Chicago style”. It is laid out on 12 
floors, rises to nine storeys and the facades are listed. 
To correct the low ceiling height (2.20 m) the architects 
created breaks and double heights, installed ceiling mir-
rors and invented a mix of warm and cold colours that 
create a balance between the coherence of the whole and 
the necessary specific contrasts. 
An exemplary recycling in terms of respect for the past 
and for the building as well as in the sustainable approach 
and quality of life for the occupants.

Restructuration du bâtiment d’archives de la Cour des 

Comptes en bureaux, 2005-2009.

Le bâtiment d’archives de la Cour des Comptes a été 
bâti en 1910 par l’architecte Constant Moyaux, en béton 
armé selon le procédé Hennebique et dans une facture 
École de Chicago. Il comprend 12 niveaux, s’élève sur 
9 étages et ses façades sont classées. 
Pour remédier à la faible hauteur sous plafond (2,20 m), 
les architectes ont créé des failles et des doubles hauteurs, 
installé des plafonds miroirs et inventé une polychro-
mie de couleurs chaudes et froides qui crée un équilibre 
entre la cohérence d’ensemble et les nécessaires contrastes 
ponctuels. 
Un recyclage exemplaire tant dans son respect de l’his-
toire et de l’édifice que dans l’approche durable et la qua-
lité de vie offerte aux occupants.

La Tour Chicago /  The Chicago Tower 

13 rue Cambon, Paris,  France

Daufresne ,  Le  Garrec  e t  a s soc ié s ,  arch i tec tes  mandata ires  /  commiss ioned  arch i tec t s  ; 

Goudchaux  arch i tec tes  e t  a s soc ié s ,  arch i tec te  as soc ié  /  a s soc ia ted  arch i tec t
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The town of Mérida, founded in 25 BC, capital of 
Roman Lusitania, was the site of many monuments, 
including the Diana Temple. It was converted into a pala-
tial residence in the 15th century. The original rectangu-
lar temple lay at the centre of a free space surrounded by 
a cryptoportico bearing a portico.
Over time, this space was invaded by constructions. 
The new environment returns to the original layout, 
adopting a homogenous and very simple language that 
highlights the remains of the temple and contrasts the use 
of smooth materials with an air of gravity.

La ville de Mérida fondée en 25 avant Jésus-Christ, capi-
tale de la Lusitanie romaine, comportait de nombreux 
monuments dont le temple de Diane qui fut converti 
en une résidence palatiale au XVI e siècle. À l’origine, le 
temple sur plan rectangulaire était situé au centre d’un 
espace libre entouré par un cryptoportique supportant un 
portique. Au fil du temps, il a été noyé dans des construc-
tions adventices. 
Le nouvel environnement reprend la disposition d’ori-
gine dans un langage homogène et très simplifié qui valo-
rise les vestiges du temple et se réfère à l’usage contrasté 
d’un matériau lisse à l’aspect de gravité.

Création d’un cadre 

contemporain unifié autour 

du temple de Diane,  

Mérida, Espagne

Creation of a unified 

contemporary environment 

around a Diana Temple,  

Mérida, Spain

José  Mar ia  Sánchez  Garc ía  arch i tec te  /  arch i tec t
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From 1786 the village of Reykjavik began to expand after 
having long remained a simple trading place for mer-
chandise. Some of the new buildings were erected at the 
corner of what would become the main square. The first 
was built in 1801 using tree trunks. The corner house was 
built in wood in 1852 and in 1918 a cinema was built 
nearby with curved facades reminiscent of Art Nouveau. 
The cinema was destroyed by fire in 1998 as were the two 
historic houses in 2007. 
The city hall then decided to rebuild them all on the 
foundation of a single underground floor that would 
connect the buildings. The houses were built as more or 
less identical copies while an extra floor was added to the 
cinema that also acquired an exterior that suggested the 
original.

À partir de 1786, le village de Reykjavik, longtemps un 
simple comptoir d’échange de marchandises, commence 
à s’étendre. Quelques-uns des nouveaux bâtiments occu-
pent l’angle de ce qui deviendra la place principale. Le 
premier, construit en 1801, est réalisé en troncs d’arbres. 
La maison d’angle est édifiée en bois en 1852 et en 1918 
un cinéma est implanté à proximité avec des façades 
courbes qui rappellent l’Art Nouveau.
Un incendie détruit le cinéma en 1998 et un autre les 
deux maisons historiques en 2007. 
La mairie décide alors de reconstruire l’ensemble sur base 
d’un étage en sous-sol qui connecte les bâtiments entre 
eux. Les maisons ont été restituées au plus près de l’iden-
tique, tandis que le cinéma a été surélevé d’un étage et 
doté d’une enveloppe qui suggère celle d’origine.

Reconstruction de l’angle 

historique de la place 

principale de Reykjavik, 

Islande

Reconstruction of the 

historic corner of 

Reykjavik’s central square, 

Iceland

Argos ,  Gul l insn ió  e t  S tud io  Granda,  arch i tec tes  /  arch i tec t s
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Récupération d’un site de traitement des déchets au 
profit d’un centre technologique et environnemental 

et d’un parc, Valdemingómez, Madrid, Espagne

Reclaiming of a waste processing site to create a 
technological and environmental centre and a park, 

Valdemingómez, Madrid,España
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Israel Alba Ramis, architecte/ architect ; José Maria Cristobal, Javier Martinez, Juan Nevado,  
Fernando Sanz, collaborateurs / collaborators

Atelier Philippe Madec architectes / architects; Mutabilis, paysagiste / landscaper; Créatime, scénographe / scenographer

Musée archéologique du château de Mayenne,  
France

Archaeological museum of the Château de Mayenne, 
France

Architecture Project (AP)

Recomposition du front maritime de La Vallette  
et création d’un terminal pour bateaux de croisière, 

Malte

Redevelopment of the seafront at La Valletta  
and creation of a cruise ship terminal,  

MaltaManuelle Gautrand, architecte / architect

Reconversion du théâtre de la Gaïté Lyrique en 
centre dédié aux cultures numériques, Paris, France 

Conversion of the Gaïté lyrique theatre into a 
centre dedicated to digital cultures, Paris, France
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EDDEA Architects, Séville / Seville, Espagne / Spain

Restauration du centre de santé Hermanos Laulhé, 
San Fernando, Cadix, Espagne

Renovation of the “Hermanos Laulhé” health centre, 
San Fernando, Cadix, Spain

Maria-Marina Cavaya, Kostis Psychas, architectes / architects

Restauration et restructuration d’un ancien 
terminal minier en hôtel sur l’île volcanique de 

Thirassia, Cyclades, Grèce

Renovation and restructuring of a former mining 
terminal as a hotel on the volcanic island of 

Thirassia, Cyclades, Greece

Installation du musée de l’Hermitage dans une 
ancienne maison de retraite, Amsterdam, Pays-Bas

Establishment of the Hermitage Museum in a former 
retirement home, Amsterdam, the Netherlands

Hans van Heeswijk architectes et design intérieur / architects and interior design, avec les architectes / with the architects Merkx et Girod, 
Michael van Gessel, paysagiste / landscaper

Reconversion d’un entrepôt ferroviaire en centre 
culturel et résidences pour artistes,  

Benicasim, Espagne

Conversion of a railway depot into a cultural centre 
and residences for artists,  

Benicasim, Spain

Recetas Urbanas - Santiago Cirugeda, auteurs de projet / project designers, Séville / Seville
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Restauration du centre Piarist,  
Budapest, Hongrie 

Renovation of the Piarist Centre,  
Budapest, Hungary

János Golda, Zoltán Kovács, Erzsébet Mészáros, architectes / architects

Van Heyningen and Haward Architects

Daniel Jiménez, Beatriz Martínez & Jaime Olivera, architectes / architects, Badajoz Soeters Van Eldonk et / and Jos van Eldonk, architectes / architects

Conversion d’une fabrique de métal pour bateaux 
en centre pour visiteurs et galeries d’expositions, 

Chatham Historic Dockyard, Kent, Grande-Bretagne

Conversion of a boat smithery into a visitors’ 
centre and exhibition galleries at Chatham Historic 

Dockyard, Kent, Great Britain

Réhabilitation d’une ancienne distillerie  
en musée des sciences du vin et jardin public,  

Almendralejo, Espagne

Conversion of a former distillery  
into a wine sciences museum and public garden,  

Almendralejo, Spain

Sugar City Sugar Silos,  
conversion de deux anciens silos à sucre en bureaux,  

Halfweg, Pays-Bas

“Sugar City Sugar Silos”,  
conversion of two former sugar silos into offices, 

Halfweg, the Netherlands
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Restructuration et extension d’un des pavillons 
d’entrée du parc des Jardins d’Éole pour la création 

d’une crèche publique, Paris, France

Restructuring and extension of one of the entrance 
pavilions to the park of the Jardins d’Éole to create 

a public crèche, Paris, France

Nathalie Rallet, architecte mandataire / commissioned architect - Collectif d’architecte BBBM,  
architectes associés / architects’ collective, associated architects

C-Mine, réhabilitation des anciennes installations 
d’une mine de charbon, Genk, Belgique

C-Mine, renovation of the structures of a former 
coal mine, Genk, Belgium

51N4E (Johan Anrys, Freek Persyn, Peter Swinnen), architectes / architectsClaudio Nardi et / and Leonardo Maria Proli, architectes / architects

Transformation de l’ancienne usine Schindler en 
musée d’art contemporain de Cracovie, Pologne

Conversion of a former Schindler factory into the 
Krakow Museum of Modern Art, Poland

Eduardo Souto de Moura et / and Garça Correia, architectes / architects, Porto, Portugal

Transformation de l’ancienne fabrique de liège 
« Robinson factory » en une promenade urbaine 

reliant deux quartiers de Portoalegre, Portugal

Transformation of the former Robinson cork factory 
into an urban promenade linking two areas of 

Portoalegre, Portugal
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Municipalité de / Municipality of Konak, Izmir

Récupération d’un site de traitement des déchets au 
profit d’un centre technologique et environnemental 

et d’un parc, Valdemingómez, Madrid, Espagne

Reclaiming of a waste processing site to create a 
technological and environmental centre and a park, 

Valdemingómez, Madrid,España

Rare Architecture Studio, architectes / architects

Transformation de l’ancien hôtel de ville de Bethnal 
Green en appartements, Londres, Grande-Bretagne

Conversion of Bethnal Green’s former town hall 
into apartments, London, Great Britain 
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Michel Authié, architecte / architect

Aménagement d’une demeure familiale en mairie  
et maison des services publics,  
Luz-Saint- Sauveur, France

Conversion of a family home into a town hall  
and public services centre,  
Luz-Saint-Sauveur, France
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